
Le projet de gestion intégrée des risques naturels dans le Pays du Grand Briançonnais

Edito :

La première année de l’opération de Gestion Intégrée des Risques Naturels (GIRN) s’est achevée par la publication du diagnostic réalisé à l’échelle du Pays du Grand 
Briançonnais. 
La mission est entrée durant sa deuxième phase, celle-ci totalement opérationnelle puisqu’elle se traduit par des actions concrètes, innovantes et spécifiques aux 
problématiques identifiées par les groupes de travail des sites tests. 
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Contact :
 Amandine Crévolin Tel : 04.92.23.04.46 / Fax : 04.92.53.98.61
 risques@paysgrandbrianconnais.fr
 www.paysgrandbrianconnais.fr

Le saviez-vous ... 

La Maquette Participative

Cet outil né dans l’hémisphère sud il y a quelques années 
a pour but sensibiliser et de réunir les tous les acteurs du 
territoire autour de la problématique des risques naturels.

Le site test de la vallée de la Clarée est le deuxième territoire à 
expérimenter ce dispositif dans l’hémisphère nord, montrant 

une fois encore le côté novateur de l’opération GIRN et la 
pleine cohérence avec les besoins identifiés par les 

acteurs locaux.

Le Site test de la Vallée de la Clarée : renforcer la culture du risque au travers d’une 
semaine participative

Un des rôles de l’opération GIRN est de faire émerger les 
problématiques spécifiques aux territoires des sites 
tests. Pour la vallée de la Clarée, il est apparu que 
la mémoire et la culture du risque étaient des 
aspects qui pouvaient être améliorés. 

Pour ce faire, le Pays du Grand Brian-
çonnais a proposé de réaliser une se-
maine participative afin de réunir tous 
les acteurs du territoire, de la popula-
tion aux institutions en passant par les 
élus et les services de secours. Pour la 
première fois, toutes ces personnes seront 
rassemblées autour de la question des risques 
naturels, en dehors d’une situation de crise. Exoné-
rées ainsi des facteurs de stress et de temps, de vérita-
bles discutions pourront avoir lieu.

Il n’est en aucun cas question de remettre en cause les choix des décideurs (PIDA, 
fermeture de route, etc.), mais bien d’expliquer la démarche y aboutissant et ainsi ren-
forcer la décision.

Cette semaine participative se fera autour d’une maquette en 3D qui pourra être par la 
suite réutilisée pour la réalisation du Plan Communal de Sauvegarde, ou encore servir 
en cas de crise et pourra même être itinérante.

Construction de la maquette participative de Bourg 
Saint Maurice, 2010.
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